
LEÇON 12           15 — 21 septembre  
 

L’antichrist 
  
SABBAT APRÈS-MIDI  
 
 
Étude de la semaine: 2 Th 2.1-12; Mt 24.1-14; Za 3.1; Dn 8.8-11; Ac 2.22.  
 
 
Verset à mémoriser: « Que personne ne vous séduise d’aucune manière; car il faut 
qu’auparavant l’apostasie soit arrivée, et que se révèle l’homme impie, le fils de perdition. » (2 
Th 2.3)  
 
Pensée centrale: En corrigeant la fausse théologie des Thessaloniciens sur les événements des 
derniers jours, Paul révélait la vérité sur les séductions de la fin des temps.  
 

Parmi les paroles d’encouragement et d’exhortation, Paul s’est mis à évoquer les événements des 
derniers temps, y compris du plus grand de tous, le retour de Jésus.  
 
Dans le passage de cette semaine, même si Paul abordait le temps de la fin, il attirait l’attention sur 
quelque chose d’un peu différent de ce qui précédait. D’une part, il en avait déjà précisé tous les détails 
quand il se trouvait avec les Thessaloniciens. D’autre part, son objectif, dans ce texte, est d’ordre 
pastoral: il cherchait à les apaiser et à les persuader de faire preuve de patience concernant les 
événements de la fin, les avertissant au sujet des faux enseignements qui circulaient à ce sujet.  
 
L’introduction du passage de cette semaine (2 Th 2.1, 2) contient plusieurs termes grecs qui rappellent 1 
Th 4.13 à 5.11, tels que le retour du Seigneur (1 Th 4.15), le rassemblement des saints (1 Th 4.17) et le 
jour du Seigneur (1 Th 5.2). Dans une certaine mesure, le passage de cette semaine clarifie ce que Paul 
avait déclaré plus tôt. Il y révèle des vérités que nous-mêmes devons comprendre aujourd’hui.  
 
 

* Etudiez la leçon de cette semaine pour le sabbat 22 septembre. 
  
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



DIMANCHE 16 septembre   
 

Le problème soulevé 
(2 Th 2.1-3) 

 
Quel est le sujet abordé par Paul dans le deuxième chapitre de 2 Th? En quoi ces mots ont-ils de 
l’importance pour nous aujourd’hui? Affrontons-nous des défis similaires au sein de notre 
Eglise concernant les événements de la fin (fixation de dates, théories du complot, etc.), aussi 
différent que soit notre contexte? Quel défi similaire trouvons-nous ici, défi auquel nous 
sommes constamment confrontés? 2 Th 2.1-3. 
 
Il n’existe rien d’évident, dans ce passage, prouvant que l’Eglise se posait des questions sur le retour de 
Jésus. Paul a décelé un problème et s’y attaque. L’idée selon laquelle il y aura un « rassemblement » 
auprès de Jésus rappelle ce qu’il écrivait dans la lettre précédente (1 Th 4.15-17).  
 
Dans ce passage, les paroles de Paul évoquent l’avertissement donné par Jésus lui-même (Mt 24.1-13). 
Les Thessaloniciens avaient été rapidement déstabilisés par les informations contradictoires reçues durant 
la courte période suivant la première lettre de Paul. 
 
Paul ne donne pas avec précision la source de leur confusion. Peut-être n’en sait-il rien lui-même? Par « 
message inspiré » (2 Th 2.2), il fait sans doute allusion à un enseignement prophétique, soit de la part 
d’un faux prophète, soit en rapport avec une information mal comprise dans sa première lettre. Autre 
source possible, une parole, un enseignement oral passant d’un membre à l’autre. En mentionnant une 
lettre « venant prétendument de nous », Paul se réfère soit à une lettre rédigée en son nom, soit à une 
mauvaise interprétation de l’une de ses lettres.  
 
Même si un pasteur veille avec soin sur son Eglise, les idées fausses peuvent prendre racine de diverses 
façons. Il est parfois plus facile pour les membres d’accepter une rumeur que de sonder les Ecritures par 
eux-mêmes. Parfois, les nouvelles idées semblent bibliques sur un point, mais ne sont pas mises en 
parallèle avec des enseignements bibliques complémentaires.  
 
C’est ce dernier point qui semblait poser problème à Thessalonique. Les Thessaloniciens avaient de 
nombreuses notions correctes sur le retour de Jésus er les événements qui le précéderaient. Mais ils 
avaient tendance à insister de façon extrême sur l’un ou l’autre point de cet enseignement sans le 
remettre en perspective. Ils n’avaient pas pris conscience de l’avertissement de Jésus sur les séductions 
avant son retour (Mt 24.4-8). Par conséquent, ils se lamentaient, dans 1 Th, sur le retard apparent du 
retour de Jésus (1 Th 4.13-15,). Dans ce chapitre, ils semblaient avoir conclu qu’ils se trouvaient déjà en 
pleine époque des événements de la fin.  
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



LUNDI 17 septembre  
 

La brève réponse de Paul 
(2 Th 2.3, 4) 

 
Dans le court intervalle de temps entre la rédaction des deux lettres, les membres de l’Eglise de 
Thessalonique n’avaient plus qu’une idée confuse du contenu de la première lettre de Paul. Ils en tiraient 
la conclusion que le retour de Jésus soit était imminent, soit était déjà arrivé de façon secrète (2 Th 2.2). 
Paul leur répond brièvement: « Ce n’est pas possible. Trop de choses ne sont pas encore arrivées. »  
 
Cette confusion propre à l’Eglise de Thessalonique à incité Paul à rédiger la description la plus complète 
qu’il ait jamais faite des événements de la fin. S’il ne l’avait fait, nous n’en aurions jamais eu 
connaissance.  
 
Lisez 2 Th 2.3, 4. Que déclarait Paul au sujet de « la personnification du mal » dans ces versets? 
Quels principes peuvent nous être utiles pour comprendre le sujet aborde ici par Paul? 
  
Les versets 3 et 4 représentent une phrase incomplète dans le texte original. « Ce jour ne viendra pas » 
manque dans le grec; la plupart des versions y suppléent. Paul citait les événements qui devaient avoir 
lieu avant le retour de Jésus. Il y aura une « apostasie » (apostasia en grec), puis se révélera l’impie 
(TOB) ou « homme de la révolte » (La Bible du Semeur). Cette révélation est décrite dans 2 Th 2.8-10 
comme étant l’œuvre de Satan juste avant le retour de Jésus (ce que nous examinerons de plus près dans 
la leçon de mercredi). Mais avant cette révélation de méchanceté, il y  aura une période de « mystère », 
et de retenue (2 Th 2.6, 7).  
 
On trouve au verset 4 la description de l’homme impie (on adversaire), qui opérera en secret pendant un 
temps puis qui se révélera à la fin. Il s’opposera à Dieu, cherchera à s’élever plus haut que lui, s’assiéra 
dans son temple et se proclamera Dieu lui-même. Ce verset est rempli d’allusions aux textes de l’Ancien 
er du Nouveau Testament. L’« adversaire » évoque Satan dans Za 3.1. Le fait qu’il voudra s’élever au-
dessus de Dieu et qu’il usurpera sa place dans le temple céleste rappelle la petite corne de Dn 8. Le fait 
qu’il se présentera comme étant Dieu évoque Satan dans Es 14 et Ez 28; il rappelle également la 
puissance blasphématrice de Dn 11.36-39. Ainsi, la description de l’homme impie contient des éléments 
annonçant à la fois Satan lui-même et un agent à sa solde à travers l’histoire du christianisme.  
 
De quelle façon subtile chacun de nous est-il susceptible d’adopter la même attitude que celle 
de cet homme de péché révélé ici?  
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 



MARDI 18 septembre  
 

Ce qui le retient (2 Th 2.5-7) 
 
D’après Paul, deux choses caractérisaient la situation du monde à l’époque où il écrivait? 
Lesquelles? Voyons-nous se révéler le grand conflit cosmique dans ces versets? Commentez. 2 
Th 2.6, 7  
 
Quand on associe ces versets avec les précédents, on voit que Paul soulignait trois stades de l’histoire, de 
son époque a la fin. Le stade final commencera au retour de Jésus. Avant se révélera la personnification 
du mal (2 Th 2.3), également connue sous le nom de Sans-loi (2 Th 2.8). Avant cette étape, il y aura un 
temps de mystère et de retenue (2 Th 2.6, 7).  
 
Si nous souhaitions comprendre pleinement les propos de Paul ici, il existe dans ces versets un certain 
nombre d’incertitudes. La puissance qui réfrène est neutre (une chose) au verset 6 et masculine (une 
personne) au verset 7. Le Sans-loi (masculin, verset 8) est neutre au verset 7 («  le mystère du mal »). 
On ne sait pas davantage (verset 7) si la puissance qui retient est écartée ou possède l’autorité de 
s’enlever elle-même (la ESV anglaise traduit correctement — « jusqu’a ce qu’il soit hors du chemin »). 
  
Qui est cette personne ou cette puissance qui réfrène, dans ces versets? Elle était présente à l’époque de 
Paul. Elle défendait la loi (puissance qui retient le mal, verset 7). Elle accomplit une mission divine dans le 
temps, et elle est suffisamment puissante pour réprimer l’œuvre de Satan (v. 9). 
  
D’après d’autres passages du Nouveau Testament, qu’est-ce qui empêche le retour de Jésus de 
se produire? Mt 24.14; Mc 13.10; Ap 14.6, 7  
 
Dans une grande partie du Nouveau Testament, les événements conduisant au retour de Jésus suivent la 
proclamation finale de l’Evangile (Mt 24.14; Mc 13.10;Ap 14.6, 7). Dans cc cas, selon Paul, il est possible 
que Dieu lui-même soit celui qui réfrène, retardant les événements finaux jusqu’à ce que tous les hommes 
aient eu l’occasion d’entendre l’Evangile.  
 
Avez-vous besoin de retenue dans votre vie? C’est-à-dire, lorsque vous êtes tenté, comment 
pouvez-vous réclamer la puissance de Dieu pour vous empêcher de commettre ce que vous 
savez être le mal ? Commentez.  
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
MERCREDI 19 septembre  
 

L’antichrist révélé (2 Th 2.8-10) 
 
Lisez 2 Th 2.8-10. Comment comprendre ces événements? La phrase suivante: « Ils n’ont pas 
accueilli l’amour de la vérité » souligne-t-elle un point important en relation avec ces 
événements?  
 
Le Sans-loi nous a été présenté dans 2 Th 2.3, 4. Au cours d’une grande partie de l’histoire du 
christianisme, il a cherché à détruire la loi de Dieu (en particulier le sabbat) et à usurper des pouvoirs 
n’appartenant qu’au Christ. Dans des passages tels que Dn 7.20-25 (la petite come) et Ap 13.1-7 (la bête 
venant de la mer), cette même puissance intervient après la chute de l’Empire romain païen, combinant 
autorité religieuse et autorité séculière pour persécuter les saints de Dieu. La seule puissance historique 
qui corresponde à toutes ces spécifications est la papauté. De nombreux interprètes du Moyen Age, ou 
même d’alors jusqu’à aujourd’hui, ont désigné cette institution comme étant l’antichrist. (Ce n’est que 
depuis un siècle ou deux que la vaste majorité des chrétiens s’est éloignée de cette interprétation, 
mouvement intéressant en soi étant donné la façon dont nous comprenons les événements de la fin). Le 
choix de la papauté correspond aux spécifications de 2 Th 2, selon lesquelles le Sans-loi est à la fois 
masculin (une personne) et neutre (une puissance ou institution mondiale).  
 
Au verset 7, « le mystère du mal » ou « mystère de l’impiété » (BJ TOB) désigne de façon appropriée ses 
activités. Mais à la fin de l’histoire humaine, juste avant le second avènement du Christ, il existera une 
méfiance encore plus étendue, dans le monde entier, à l’encontre de Dieu et de ses lois. La succession des 
différents pouvoirs, à la fois dans ce passage et ailleurs (Dn 7; Ap 13) indiquent que la papauté jouera 
également un rôle majeur à la fin des temps.  
 
Quelle œuvre accomplie antérieurement par Dieu dans le cours de l’histoire la séduction finale 
imitera-t-elle? Cf. 2 Th 2.9 et Ac 2.22.  
 
Le passage d’aujourd’hui soulève le voile pour révéler un antichrist encore plus grand après celui qui est 
intervenu parmi les nations au cours de l’histoire. Satan lui sera lui—même l’initiateur et l’auteur des 
illusions de la fin des temps. Tandis que se rapproche le retour de Jésus, les événements l’obligeront à un 
dernier acte désespéré. Il fera fi de toute prudence et apparaîtra en personne pour imiter le ministère 
terrestre de Jésus (voyez la leçon de vendredi). A l’aide de faux miracles, il tentera de détourner 
l’attention de l’Evangile — c’est-à-dire de la vie, de la mort et de la résurrection de Jésus, et même de son 
retour.  
 
Réfléchissez à cette notion d’ « amour de la vérité ». Comment le recevoir? Pourquoi cet amour 
est-il vital pour quiconque ne veut être le jouet d’aucune séduction spirituelle, notamment dans 
les derniers jours? Comment parvenir, encore aujourd’hui, à accueillir « d’amour de la vérité 
»?  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  



JEUDI 20 septembre  
 

Vérité et tromperies 
  
Lisez 2 Th 2.10-12. Pourquoi Dieu permettra-t-il que tant de personnes soient trompés? D’après 
ce passage, qu’auront rejeté les méchants?  
 
De nombreuses personnes trouvent le verset 11 difficile à comprendre. Paul déclarait de façon très 
directe: « Dieu leur envoie une puissance d’égarement pour qu’ils croient au mensonge. » (2 Th 
2.11) La réaction immédiate à ce texte pourrait être celle-ci: « Comment un Dieu de vérité pourrait-il 
envoyer une puissance d’égarement? Comment pourrait-il agir comme Satan à la fin? » (Cf. 2 Th 2.11 à 
2.9)  
 
Dans le passage d’aujourd’hui, Paul soulève le voile et nous donne un aperçu du grand conflit entre le 
Christ et Satan, qui implique bien davantage que les événements de la terre et leur histoire. Satan a 
accuse Dieu d’être déraisonnable, violent et fourbe. Lors de la crise finale de l’histoire terrestre, Dieu « 
enverra » une puissance d’égarement sur les méchants, non parce qu’il est menteur, mais parce qu’il 
laissera les méchants choisir le mensonge plutôt que la vérité et ainsi, montrera à tous les implications 
des décisions qu’ils ont prises (2 Th 2. 12). Il les laissera simplement récolter les fruits de leurs mauvaises 
actions. Les événements de la fin des temps mettront nettement à nu l’esprit et le caractère de Satan et 
de ses partisans, de sorte que tous en prennent conscience.  
 
L’illusion commence lorsqu’on rejette l’Evangile de Jésus-Christ. Au verset 10, les méchants refusent 
d’accueillir l’amour de la vérité. L’offre de salut de l’Evangile est le message sous-jacent a propos des 
puissances apocalyptiques de 2 Th 2. Par ses enseignements et ses pratiques, la papauté a attaqué 
l’Evangile. Cette œuvre se poursuivra jusqu’à ce qu’elle soit pleinement révélée par les événements de la 
fin décrits dans 2 Th 2.8-12. Ainsi, la proclamation finale de l’Evangile (Mt 24.14; Ap 14.6, 7) préparera la 
scène pour le jugement dernier et les tromperies de la fin des temps.  
 
À la fin, quelles que soient les manifestations politiques et religieuses apparentes du grand conflit 
cosmique se jouant sur terre, l’Evangile de Jésus-Christ, et non les événements politiques, sera, comme 
toujours au cours de l’histoire du christianisme, le point de partage crucial entre le bien et le mal. 
L’antichrist révélera son véritable caractère en usurpant la vie, la mort et le règne céleste de Jésus. Tous 
les autres acteurs de ce drame cosmique joueront des rôles de subordonnés.  
 
Lisez attentivement 2 Th 2.12. Quelle est la raison clef pour laquelle les gens n’accueillent pas la 
vérité? N’avez-vous pas vécu la même chose? C’est-à-dire, le fait de prendre « plaisir » à 
l’injustice, même subtilement, ne vous a-t-il pas empêché de vous ouvrir à la vérité?  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



VENDREDI 21 septembre  
 
Pour aller plus loin : « L’apôtre Paul avertissait l’Eglise de son temps que le retour du Christ n’était 
pas imminent. Il faut, disait-il, “que l’apostasie soit arrivée auparavant, et qu’on ait vu paraître 
l’homme du péché.” (2 Thessaloniciens 2.3) On ne devait donc attendre le second avènement de Jésus 
qu’après la grande apostasie et le règne de “l’homme du péché.” Les expressions “homme du péché”, 
“adversaire”, “mystère de l’iniquité”, “fils de la perdition” désignent la papauté, qui devait, selon la 
prophétie, exercer sa suprématie pendant mille deux cent soixante ans. » — Ellen G. White, La tragédie 
des siècles, « Un grand réveil religieux », p. 386.  
 
« Pour couronner le grand drame de la séduction, Satan lui-même simulera l’avènement du Seigneur [...] 
Sa voix sera douce, contenue et fort mélodieuse. Affable et compatissant, il répétera quelques-unes des 
vérités célestes et consolantes prononcées par le Seigneur. Il guérira les malades, puis, en vertu de son 
autorité, ce faux Christ affirmera avoir transféré le sabbat au dimanche et ordonnera à chacun de 
sanctifier le jour qu’il a béni [...] Seuls échapperont à la redoutable séduction qui subjuguera le monde 
ceux qui étudient diligemment les Ecritures et qui ont l’amour de la vérité. » — Idem, p. 677, 678.  
 
« En présentant ce message, ne lancez pas d’attaques personnelles contre les autres Eglises, même pas 
contre l’Eglise catholique romaine. Les anges de Dieu voient dans les différentes dénominations beaucoup 
de personnes qui ne pourront être atteintes qu’avec les plus grandes précautions. Prenez donc garde à vos 
paroles. [...] Sur de telles questions, le silence est d’or. Nombreux sont ceux qui ont été induits en erreur. 
Expliquez la vérité sur un ton bienveillant et avec des paroles d’amour. »  — Ellen WHITE, Évangéliser, p. 
517.  
 
A méditer  
 
• Aujourd’hui, nombreux sont ceux qui pensent que la papauté a changé et, d’une certaine 
manière, c’est vrai. Cependant, concernant les questions fondamentales du salut, elle cherche 
toujours à usurper tout ce que le Christ a fait et accomplit encore pour nous. Elle reste la 
puissance décrite dans les prophéties. Comment conserver fermement notre point de vue 
biblique concernant Rome, tout en faisant preuve d’un amour, d’une tolérance et d’un tact 
chrétiens?  
 
• Notre Eglise doit constamment faire face à des personnes qui viennent nous trouver avec de 
nouvelles dates concernant les événements de la fin, de nouveaux graphiques et de nouvelles 
théories sur la conspiration de tel ou tel groupe. Si nous devons rester ouverts aux lumières 
nouvelles, comment réagir à ces défis?  
 
Résumé: En corrigeant certaines des idées fausses des Thessaloniciens sur les événements des derniers 
jours, Paul nous a offert de précieuses vérités sur le sujet. N’oublions jamais, cependant, que la question 
cruciale en rapport avec la fin n’est pas liée aux dates des événements ni même à tous les détails les 
concernant, mais de quel côté du grand conflit cosmique nous choisissons de nous trouver.  
 
    


